L'étouflement du traîté de paix et de la ligtie des nations par le | 


sénat américain cause de l'émotion dans le monde. 


Comme on le sait, c'est sur l'initiative et la demande formelle du 
Président Wilson que le projet de la ligue des nations a été lié au 


traité de paix. 


M. Wilson avait cre, par ce moven, forcer ses compatriotes à ac- 


cepter son plan de poliee universelle sur les nations, 


En ratifiant le traîté il falait bien ratifier la lague puisque les 


deux étaient instparables. . 

Les prévisions étaient fauses puisque tout le contraire est arrivé. 

Non seulement la ligue n'est pas acceptée, mais le traité lui-même 
est défait. _ 

En pratique les Etats-Unis ne sont plus en guerre, en théorie ils 
le «ont encore. 

La finänce et le commerce américains s'en plaignent et s'énervent. 

Nos voisins vont-ils perdre Je bénéfice de la situation extraordi- 
naire qu’ils avaient acquise pendant la guerre? 

Grosse question!... puisque surtout il s’agit de piastres!... et 
de nos jours vous savez, la piastre!!! 

Les autres nations vont-elles prendre de l'avant et drainer vers 
ciles les capitaux que les Etats-Unis comptaient comme sûrement dé- 
ja dans leurs coffres? 

L'un des chefs les plus éminents de l'Angleterre, M. Balfour, 
vient de déclarer, en face de la décision æméricaine, qu'il était plus 
impérieux que jamais pour le salut de l’Europe et pour la paix du 
monde, de cimenter d'une manière indissoluble l'union de la France 
et de la Grande-Bretagne’ 

Ca doit être le désir sineère de tous lec canadiens. 


‘L'idée dé la ligues le principe est accepté pârtoüt, même par ceux’ 


oui ont des forts doutes sur son application pratique. 

On reconnait le, bel idéal et les nobles sentiments qu'elle com- 
porte, Muis à part SL ‘Wilson, les chefs alliéé sont ét étaient d'avis 
qu'ilaurait mieux volu conclure une paix définitive avec l'Allemagne, 
lui irmposer des conditions bien définies et-en assurer l’exécution com- 
plète avant de se jeter corps et âme dans l’organisation de la ligue 
des nations. | | | és L 

Une chose à la fois, dans ce cas, aurait constitué un travail suffi- 
sant pour occuper le cerveau des hommes d'Etat. 2, 

Qui trop embrasse mal'étreint, dit: le widi£ proverbe; on peut 
en fairé l'application aujourd’hui même. 2 LS Fa 

* + + 

Sans doute un pays de l’importance des Etats-Unis ne peut-rester 
en dehors des délibérations du monde; son concours est nécessäire, 
on ne peut s’en dispenser. Tout le monde le reconnait, tous les 
nations européennes l'admettent. ee RSS 

Aussi ne croit-on pas nulle part que l’action présente des Etate- 
Uis soit la dernière. 

La question reviendra sur le tapis et l’on croit en bien des lieux 
qu’à la prochaine session qui s'ouvrira le ler décembre prochain, 
chaque faction s'étant assagie, fera les concessions mutuelles néces- 
«aires et que l’on trouvera un moyen pour ratifier le traîté et adhérer 
à la ligue tout en faisant les restrictions réquises par les intérêts amé- 
rains et l'indépendance de la république. 

Le sénateur Lodge le réel vainqueur dans le combat qui vient de 
se livrer a présenté sa motion déclarant la paix avec l'Allemagne, mo- 
Uuon qui devra êre considérée à l'ouverture de la prochaine session. 

Le président Wilson n'a pas encore annoncé ses plans, mais on 
dit qu'il sera dans l'arène mieux armé que jamais. 

* * + 


+ 


pe a 


Eu attendant que les Etats-Unis prennent une décision définitive, 
ies messieurs d'Europe n'ont pas l'air de vouloir laisser pousser 
l'herbe trop vite chez eux. 

Un fort parti en France relume l'occupation immédiate des bords 
du Rhin et l'annexion complète et irrévocable du bassin de la Saar. 

On avait cédé sur ces points parce que le concours des Etats- 
Unis était promis: puisqu'on retire ce concours, il n'est que juste, dit- 
on maintenant que la France prenne les mesures nécessaires pour se 
proteger elle-même. Ca semble logique. 

* * * 

Le poete d'Annunzio continue toujours ses opérations. 

Monté sur Pégase, armé de pied en cap, 1 détie FEurope et le 
president Wilson. 4 

Devenu idole du peuple italien, dont il chautfe le sentiment 
pathriotique, 11 peut braver son propre roi et son gouvernement et 
iefuser ins crainte d'obeir aux injonctions qui lui viennent de ce 


quartier. Les injonetions du reste he sont peut-être pas aussi pérempe- 


toire qu'on voudrut le faire croire et d'Annunzie évideminer t sait 


lidesus à quoi s'en tenir--en tous cas le porte aviateur est bien sur 


iwtuellement et menace de <e créer un empire sur la côte de la 


terre 
Daltatie 

O lue où es-tu? Ex 

* + ss 

La Russie est toujours dans un etat lamentable 

Elier les Bolcheviks étuent battus. aujourd'hur ils soat vain 
queurs, demain les tables seront encore renserses et plus les jours « 
suivent plus c'est la méme cho 

Victoires, défiuets miasacres 1 setnpille péle-mele et rtis- 


lant de sang 


Les dépèches sont contradictures Sannulent <  heurtent et 
nous embroullent 

C'est à peu pres conti à letupre oleetur où le Since montrait 
la lanterne THagique on eh quelque re INäls ON He Vo 
pas tres lien” 

C'eat la révolution qui rage toujours mais contiance q'atd mé 
le, tou ctela pasæra et n'aura qu'un tetnps. 

\pres l'orage le Leu tenipe 

On dit qu'aprè= le déluge. Pla mere Nix regardant le teinp au 
rait fait l'exclamation suivante Une groax averse” 

Quand tout le broubaha actuel <era han. bien des gens <æront en 


mesure de pousser un gris <oupir de satisfaction 
* * LL 


de Galles souleve sur son passage aux Etats-Unis un 


Le Prin 


enthoustasme indesnptilile 


On dirait vraiment que les americains veulent river le chu, aux 
canadiens et que notre futur et aussi populaire la-bas que chez 
lois 

Il fa 1 DE LL ti LEA: part 


Un cancer peut se 


11 faut le scalpel. 


* 


celle du général de Moud'huy. 


sièges de la députation. 


publiques 

but et qu'elle ne réussit pas à faire comprendre à 
Pourquoi done tout hésiter à introduire l’enseignement 1 
“ veuille ou qu'én ne le 
jusqu'aux dernières et jusqu'aux plus petites 


me. : 


- Aussi longtemps que l’on se refusera à se servir du couteau pour 
tailler dans la chair vive et gratter jusqu'aux dernières fibres de la 
neutralité scolaire, aussi longtemps l’on souffrira du ehancre qui 
ronge et s'étend aujourd’hui sur la société moderne. 

* + 

“ Il semble bien que le parti de l'ordre a remporté une victoire 
 déeisive aux dernières élections françaises. 

© Nous voyons avec plaisir l'élection du général de Castelnau et 


Deux grands et nobles personnages prendront place sur les 


Clemenceau le père de la victoire vient de remporter un éclatant 


succès. 
On prédit que ia présidence 
comme suprême témoignage. 


glorieuse que jamais. 


Son rôle est d'éclairer le monde. -:_:.: PH st ir 
Plaise à Dieu qu'élle se place*sur son-piédestal pour y rester 
"+. 17 LE ne dt eo AE Let 


*,3°*4 


toujours. 


LA SAGESSE DÜ . 
PRESIDENT WILSON 


Pr 45 


Le plus illustre de nos hôtes a 


itté la France, aprs avoir jeté 


es bases sur lesquelles s'édifiera 
la sociétét future. Ce sage .réor- 
ganisateur, cet idéaliste convain- 
cu, ce jurisconsulte éclairé, çe.con: 
ducteur de peuples‘ est aussi un 
rofond Mbionke. De son .ve- 
has 8 On being Human, qui n'a 
pas été tradu iten français et dont 
peu de personnes connaissent l'ez- 
tence, nous extrayons ce chdixz de 
hautes pensées : 

L’individualité se perd du mo- 
ment qu’on se soumet à des modes 
ou à des vogues éphémères, créa- 
tions d’une société artificielle où 
la sincérité s’en va. Aucun hom- 
me n'est sincère qui essaie cons- 
tamment de façonner sa vie selon 
les vies de autres. 

Nous distinguons l’homme de 
la brute, par son intelligente cu- 
riosité, par le jeu de son esprit au 
delà du chap étroit de ses ins- 
tincts, par sa perception des cau- 
ses et des effets dans des choses qui 
lui sont indifférenttes, par son ap- 
préciation des motifs du calcul et 
des résultats. T1 s'intéresse au 
monde autour de lui et mème au 
grand univers dont il fait partie. 
non comme quelque chose dont il 
se sert pour satisfaire ses besoins 
et pour s’agrandir, mais comme 
un champ d'expansion dans le 
vaste monde de la pensée... 

Heureusement, nous ne som- 
mes pas le spremiers êtres huma- 
nisés, Nous avons reçu un grand 
hériage amassé autour de nous par 
la curiosité des générations pas- 
sées, De la sorte, notre intérêt 
s'exerce par slection. Notre édu- 
cation consiste à apprendre à fai- 
re, dans la masse des expériences, 
un choix intelligent. 

Un nombre de nos semblables 
sont privés de tout choix en rai- 
son d'un labeur absorbant. C’est 
une partie du progrès de notre 
àâce d'avoir su comprendre le be- 
soin qu'a le travailleur d'un peu 
de loisir pendant lequei il puisse 
regarder autour de lui et écarter 
de son champ de vision la pous- 
sicre de l'usine... 

C'est une partie de natre phi- 
lanthropie, ce dexrait être pluttô 
une partie de notre politique d'al- 
luer les fardeaux dans la mesure 
of nous le pouvons et d'affranchir 
l'esprit de ceux qui se dépensent 
pour le maintien de la race. 

Nous nous trompons avec des 
exemples. nous contemplons des 

rise aiguës dans les choses de ce 


de la République lui sera offerte 


Une autre nouvelle d’un intérêt intense c’est que Foch aurait 
l'offre d’un fauteuil au sénat français, par un vote uhanime. -- 

Tous les amis de la France ont les yeux tourhés vers elle: ils 
n'ont qu’un désir; c'est qu'elle se 


relève plus” forte; plus unie, plus 


7 
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-fvrions- avoir: dès bé 


viennent à notre âge 
Nous savons, Lou que les 
travaillent .journgllement, de 


mément et sans violence, sont in- | 


finiment plus uses, infini- 
ment plus précièuses, infiniment 
Le admirables que la violence 

rutale de l'orage, si nécessaire et 
si excellente que puisse être la pu- 
rification qui en: résulte. 


“ipline qui forti rs hommes 


jusqu’à créer en eux cette faculté 
de raisonner sur les événements et 
de se préparer à l’action que nous 
nous attendons toujours à trou- 
ver en out homme qui cherché à 
fi... Nos yeux contemplent le 
où nous vivons nous lance un dé- 
perfectionner sa force naturelle. 
monde lui-même. Notre idéal s'é- 
tend pour s'adapter à l'horizon é- 
tendu de notre vie nouvelle. Nous 
recherchons non la vertu cloîtrée, 
mais un esprit robuste qui s’accli- 
matera au grand air de ce monde, 
qui connaîtra les hommes sous 
leur< différents aspects et qui fera 
son chemin au milieu du tourbil- 
lon avec sang-froid, avec une per- 
spicace sincérité, avec calme et ce- 
pendant avec l'oeïl rapide et ex- 
ercé de l'intéresé et le coup sûr 
de la puissance... 

... Nous vivons pour notre 
âge à nous, un âge où un vieux 
mode se meurt et où un monde 
nouveau se prépare, un âge de 
spéculation nouvelle et d’aven- 
tures nouvelles pour l'esprit. C’est 
une scène au complet, avec ses in- 
trigues compliquées, son jeu uni- 
versel de passions. Et personne 
n'en peut prévoir le dénouement. 

Woodrow Wilson. 


PAGES OUBLIEES 
LA PAPAUTE 


l'euillot 
Parfume de Rome) 


(Par dans ‘Les 


Louis 


Du jour où l'Eglise a pu exer- 
cer une action directe sur le gou- 
vérnement des sociétés, les papes 
n'ont cessé de poursuivre 'e nié 
me but, qui est de donner à l'indi- 


vidualité toute <a valeur, en ia 
disciplinant par elle-même au 
moven de la connaissance de 
Dieu. 

Peu de princes. avant et apris 
Charlemagne, ont favorié ce 
plan. D'accord avec les  scepti- 


ques et les inertdules, les princes 


ioude et nous imaginons que de<jont en général offert an genre hu- 
hommes emporté et d'étroite en-[ main un autre avantage, q'. il a 


ont fait l'histoire 


veryure 


noils 


usage à la fois égal et juste de la l intérieure, 
force, ne sont pas, il est vrai, des|que la règle extérieure, 


pour {préféré généralement 
Le calme et l'équilibre, ea | proposé de l'affranchir de la règle 


ils lt ont 


lui laissant ignorer 


le frein 


chose qu'en général on recherche | po'itique, devantn de plus en plus 


le plus chez les héros. 


Au cop-|<ur toute liberte. Telle a été la s- 


truire, on est enclin à considérer | duction du Césarisme, telle à été 
comme les plus humainsés ceux [la promesse du Protestantisme, tel- 


dont les qualités ont un 


degré d'exagération. 


certain ]le est celle de la 
ceux dont lelces trois choses sont 


Révolntion; et 
une mênie 


courage est passionné, dont la gé- | chose : et cette chose est la sngges- 
nérosité est impétueuse, dont l’ac-!tion de Satan. l'ennemi de l’hom- 


‘ion juste n'est pas 
dont l'epnit court vers son but à- 


préméditée. | me et le rival de Dieu. 


Malgré l'abondance de s< vic- 


vee une ardeur irréfléchie et con- toires, Satan ne l’a pas emporté 


: 


tagieu-e, dont la sagesse n'est pas puisque la société reste debout 
e fmut d'une lente pruderce puisque la natior de la 


liberté 


Nau< aimons \chille mieux Que! n'est pas éteinte. puisnne l'Eglise 


Diadime. et l'lvse pas du tout 


Mais ce sont des modèles que non! ogpre humain. 
a laissés une période plus rudi-}toul l'effort de Satan, elle seule a 


«et encore la tête et le emenr du 
Eile seule 2 subi 


pas 
Ja jeanesse tous les } 


5 ie? 


tous les i 
son conjurés contre elle, l'ont at- 
taquée, l'ont aceablée. Elle n’a 
iarnais eu la force, à peine peut-on 
siter quelques courts moments où 
elle eut la paix. Pour les papes 
personnellement, la paix n’a pas 
existé. Où marquer la nuit qui a 


5té pour eux sans labeur, et le 
jour qui s'est écoulé sans en- 


roisses” Les papes sont bien ces 
âmes dont parle le poète : Ils de- 
mandent à Dieu de mettre en fui- 
te l'antique louve qui dévore plus 
de proies que tous les autres ani- 
maux :—et de leurs veux s'écha 
pe goutte à goutte l'expiation 
mal qui remplit l’univers. 
Comment cette faiblesse a-t-elle 
soutenu le choc. et non seulement 
résisté, mais vaincu? Que dire à 
ceux qui nient l'assistance du 
Ciel?  Perpétuellement l’histoire 
de la Papauté met la raison hu- 
maine en face de la main divine, 
et il faut s’incliner ou fermer les 
veux. ÎIl est vrai que béaucoup 
d’yeux se sont toujours fermés, se 
ferment obstinément:; mais cet a- 
euglement est une autre éviden- 
ce, et le soleil poursuit sa carrière. 
La main divine va-telle se re 
tireÿ, du les*orages qui tonnent 
déjà sont-ils encore une fois la 
mystérieuse préparation d’un but 
de l'homme ne saurait. prévoir? 
plus d, que la coùrte sagesse 


u 


C'est [a question que-sé posait le, 


poëte, en des jours Qui n'étaient 
pas héins menaçants.” Tous les 
ennemis à travers lesquels l'Eglise 
unis et coalisés:! ils agissent avec 
a passé sont debout devant elle, 
eusemble, ils sont pleins d’espé- 
rance, le secours n'aparaît nulle 
part; l'issue s'annonce plus favo- 
rable aux voeux du Dante qu’à 
ceux de quiconque garde. encore 
un.çoeur catholique! Le monde 
civlisé. À-ce qu’il semble, est gibe- 
lin. Pour cette fois il est proba- 
ble que la cavale sentira long- 
temps le_fouet : : 

st perché non m'ac- 
compagne ? 

Mais si cela n’est pas la mort, 
cela n'est pas une solution et ne 
sera pas un triomphe. Quand on 
regarde ce vaste travail de Dieu 
pour la transformation du monde 
païen, et quand on voit l'oeuvre 
encore _inaccomplie, comment 
croire que de tels préparatifs 
n'aient eu d'autre but, même ici- 
bas, qu’une courte victoire? Il 
semble que Dieu a élevé le genre 
humain pour de plus longues des- 
tinées; et l’on prédirait plus vol- 
ontiers qu'après ce triomphe im- 
minent du Césarisme et du Pro- 
testantisme, César finira par pro- 
mulguer le concile de Trente dans 
les pays aujourd’hui protestants. 

Trois siècles après le César Né- 


ron, le César (Constantin, pleu- 
rant, prit une bêche, et de ses 
propres mains commença de 


creuser les fondements de la basi- 
lique vatican: et les larmes cou- 
lant de son visage ruisselaient sur 
les broderies de la robe impériale. 


UN GROS SUCCESS 


" Le grand total des montants 
ai ont été souscrits à lEmprunt 
de la Victoire dans le Dominion 
est de $673,199,190. 

Sur ce montant, la province 
d'Ontario. meluant Toronto, a 
souscrit $8354,624,500: la provin- 
ce de Québec, Montréal v  com- 
pris, a souscrit 8161,102.,200. 

Voici le détail des souscriptions 
reçues dans chaque province : 


Alberta 16.181.000 
Colombie Anglaise &833.000.00 
Saskatchewan 20.000.000 
Manitoba nu. 40.542.000 
Nouv.-Brunswick 14.750.000 
Nouvelle-Ecose . 14.750.000 
Nouvelle-Ecose . . .  28.000,000 
Île du Prince-Edouard 3.000.000 
Ontario . 146.379.500 
Québec 126,102,200 


LE DEPART DU 
PRINCE DE GALLES 


Son Altesse conduit elle-même la lo- ê 


comotive du train royal 


Un incident intéressant 
marque bien la déférenée tou- 
jours en éveil du jeune prince. 
s'est déroulé avant que celui<i 
quittât ceux qui avaien été char- 
gés de lui assurer le confort air.si 
que de veiller à sa sécurité durant 
son voyage. Alors que le parti 
roval se dirigeait de Toronto vers 
Ottawa, la prince de (alles fit ar- 
rêter le convoi à une petite gare 
près de Colborne, Ont., et ayant 
rassemblé tous les membres du 
personnel. il voulut bien les re- 
mercier chacun individuellemer.: 
vaient tous montrés dans l’exer- 
pour l'empressement_ qu'ils. a- 


cice de leurs fonctions ives, 
Les cuisiniers, les valets, les pol' 
ciers, les de table, le mé- 
canicien et les membres de l'équi- 
pe du train, tous furent compli- 
mentés pour leurs excellent tra- 
vail, après quoi il leur promit à 
tous une hie autagra- 
phiée de sa personne. 

Avant ensuite manifesté le dé- 
sir de conduire la locomotive, il 
monta dans la cabine du mécani- 
cien, se fit chine et prit la direc- 
tion du convoi, qu'il conduisit sur 
une distance d'une vinetaine de 
milles. C’est ainsi qu'il arriva à 
la gare de Flavelle, où la foule qui 
s'attendait à le voir à l'arrière de 
son wagon prvié, le “Killarney”, 
fut tout ébahie de l'apercevoir 
dans la cabine de la locomotive, 
se penchant à la fenêtre comme 
un mécanicien accompli. 


LE GENERAL MANGIN 


Un beau portrait de l'un des grands 
héros de la grande guerre 


Quand une race possède les plus 
rares vertus: l'intelligence et 
l'ironie, 1] est difficile de lui plai- 
re. Sans doute n'est-ce point ma- 
laisé de la séduire quelques semai- 
nes et d’être tout soudain, en face 
de l'Allemand qui gronge, la 
Roulange, le brave général, mi- 
roir à alouettes, attrape-nigauds. 

Un chef: c'est autre chose. 

L'homme .est-dans la tranchée, 
étendu sur la banquette de l'abri 
individuel. Autour de l’homme, 
tout s'écroule: les dangereuses ma- 
sures du village abandonné, les 
arbres, que l’ont fuit parce qu’ils 
sont des points de repère. Même 
la colliñe semble détruite sous 
l’avalanehe des projectiles. Le sol- 
dat dort dans som trou. Quel mé- 
decin nous dira pourquoi la répé- 
tition constante du péril nous en- 
gourdissait jusqu'au plus profond 
sommeil? Le soldat dort dans 
son trou, les épaules appuyées à 
la boue humide, protégé par la 
monotonie de la_plaine oùil sait 
bien que sa tranchée marque un 
sillon, tout juste un sillon rien 
d'autre. Demain, dans quelques 
heures, c’est le jour J; demain, on 
attaquera pour vaincre.” Le sol- 
dat dort. C’est Mangin qui coin- 
mande. 

Toutes nos armées disaient : 

— On va encore se faire man- 
giner. 

Cela voulait dire: ‘“On va 
mourir pour vaincre.” Le soldat 
a C'est Mangin qui comman- 

e. 

Les embusqués disaient : 

— C’est un boucher! 

Le jour de la victoire, quelqu'un 
voyant passer le général, a mur- 
muré—et (Georges Berthoulat, di- 
recteur de ce journal, a entendu 
ce murmure : 

— Regarde Mangin! Il a 
gueule à manger du Boche. 

* + + 


Un chef, un grand chef, celui 
qui nous donnait confiance que 
qui nous demandait de mourir et 
notre mort ne serait pas inutile 
une gueule à manger du Boche. 
Comme c’est bien, mon général, 
de ne pas dissimuler votre vigueur 
sous le masque d’un visage men- 
songer! Vous avez de la brutalité 
dan sles traits, mais quelle clarté 
dans le regard, et si vous nous a- 
vez demandé tout notre sang, vous 
offriez votre corps au péril que 
nous allions braver. Le soldat sa- 
vait cela, Dans le trou’ indivi- 
duel, le soldat dort. C’est Mangin 
qui commande, 

— Mon général! 

Après la grandeur, la servitude 
n'étais pas conscient de la gran- 
deur ni de la servitude. Je rem- 


sa 


plissais tant bien que mal un de-| 


voir que je n'avais pas prévu, C'é- 
tait en octobre, j'étais attaché au 
général de Trentinian, comman- 
dant d'armes de Reims bormbar 
dée, et comment! 

— Binet (car Valiner n'était 
pas souvent de la fête, les génc- 
raux simplfient). nous <ornimes 
invités à déjeuner 

Je ne bronche pas. 

— Bien, mon général. 

Mais ce ‘‘nous” m'intrigue fort 
’lein de fatuité, je «suppose qu'une 
belle dame est arrivée à Chälons. 


— Le général Mangin nous 


quijprie tous les deux de lui rendre 


visite à Chenay. 
— Bien, mon général! 
— Demain, la voiture à 11 heu- 


res. 
— Bien, mon général! 
Li + L 
Comme les cuivres brillaient. 


comme le nickel était astiqué! 
Mon ami le chauffeur n'avait pas 
un grain de poussière sur «on pe- 
tit képi caboësé. On ne parlait pas 
du casque à cette époque. Nous 
nartimes. Où diable e4 Chenay”? 
C'est à l'ouest de Réimes, une s- 
vancée de ces collines qui pro- 
tègent la grande eité champenoise 


‘ 


LE MANITOBA 
AT PUSLIS ET IMPRIMÉ 
TOUS LES MERCREDIS 


4 _:8 sommes  bombardés 


jour et nuit, me confie l’aide de 


camp, qui veut bien se souvenir 
que j'ai écrit des livres. 

Et il ajoute : : 

— Les bureaux sont dans les 


caves, mais nous allons déjeuner 
chez le général, qui habite au pre- 
mier étage de la seule villa épar- 
gnée. 

Nous y avons déjeûné, et les 
fleurs venaient de Paris, apportées 
chaque matin les petits fours a-' 
vaient été envoyés par Rebattet. 
J'étais assis à la droite du général, 
auquel Trentinian faisait face; 
nous ne parlâmes que de littéra- 
ture, les obus qui sifflaient se 
chargeant de parler de la guerre. 

. Après le repas, Mangin et Tren- 
tinian m'ont invité à les suivre au 
fumoir. L'obus continuait de sif- 
fler, les éclatements faisaient un 
accompagnement magnifique au 
magnifique dialogue de ces deux 
coloniaux. 

.— [ls m'ont mis ici, disait Man- 
gin, avec la consigne d'y tenir 
coûte que coûte, je n’en bougerai 
pas, mon vieil ami. Mais ils 
mont donné des régiments indi- 
gènes pour soulager mes troupes. 
dans les tranchées. Et cella, je 
ne le ferai pas. J'ai installé ces 
bonfhomines-là à l’arrire, Quand 
nous attaquerons, je les retrouve. 
rai. 

. Notez: la date où ces paroles 
furent prononcées : octobre 1914. 
Voilà le chef. Tout l’élat-major 
est dans les caves, lui dort, tra- 
vaille, déjeûne au grand air, ex- 
posé. Il s’entoure de luxe, de gaié- 
té, d'élégance. Il est Français. 
Dès qu’on s’apprache de lui, on 
est au péril, au péril élégant: il 
parle de littératüre. Mais il est 
vigoureux, solide, musclé, La ta- : 
ble crie quand il appuie ses deux 
poings sur le bois fragile : “Ils. 
m'ont mis ici pour ‘tenir coûte : 
que coûte.” Mais l'oeil a de l'in-. 
telligence : “J'ai: instaHé ces : 
bonshommse-là à l’arrière, Quand : 
nous attaquerons, je les retrouve- : 
rai.” Un chef. 

Et il a une gueule. Il rase ses 

ch l’amérieaine, . mais 
le rasoir est brusque, et toujours 
une moustache ést trop courte. Il 
en résulte que le visage semble de 
travers, comme si vraiment Man- 
gin commandait constamment : 
“Allons, les petits gars, chargez!” 
Un chef. 

Le mot est célèbre dans toute 
l’armée : “Nous allons nous faire 
manginer.”” Muis, dans toute : 
l’armée, on se faisait manginer a- 
vec plaisir. parce que Mangin 
commandait. “Tl a sa gueule à 
manger du Boche.”” Ur chef. 

Le 28 juillet 1918, il est ven 
voir le commandant Darnev. le 
maître de ce bataillon de chars 
d'assaut où j'étais employé: “T1 
faut enlever l'orme du Grand- 
Rozoy pour que nous puiséions je- 
ter l'ennemi sur la Vesle, Si 
vous réussissez, la croix de guerre 
avec palme à tous vos officiers, 
des citations pour tous vos hom- 


mes, deux Jégion d'honneur, 
trois médailles militaires. Si 
vous ne réussissez pas, rien!” 


Nous avons réussi, et ceux qui ne 
sont pas mort ont le brevet de la 
Xe armée. Beaucoup sont morts, 
mais les survivants qui, piense- 
ment, ont été visiter leur tombe, 
ont écouté les ombres heureuses 
des héros, et quittant la coline 
du sacrifice, ils n'ont pas d'amer- 
tume. On a fait son devoir. Et 
Mangin commandait. 

J'ai servi sous Gouraud. sou« 
Debeney. sous Tfumbert, je «unis 
monté plus de dix fois à l'assaut 
J'ai grogné comme les 
Tout de même, c'étaient 
chefs, ces bougres-là. 

C'est pourquoi il ne «aurait © 
tre question de les mettre au ran- 
cart. On ne peut pas 


auires, 


des 


Binet-Valmer. 


ANNIVERSAIRE 


Un grand nombre de parents et 
d'amis se sont réunis dimanche 
dernier chez M Ulric Trmdeau. 
pour célébrer le 2eme anniver 
saire de leur mariage. Il y à eu 
parties de cartes, chants et mnai- 
que. Ils ont reçu plusieurs c:- 
deaux. 


LES CHEVAUX 
DE 8. MARC 


Venise, Italie. 


Les célébrer 


“chevaux de S.-Marc”, ont été re- 
placés avec de grandes cérémo- 
nies. Une foule compacte a ap- 
plaudi le retour des fameux broy- 
es qui furent enlevés pendant la 
guerre de peur qu'ils fussent en- 
dommagées par le lomles on 
autres engins dévastateurs lancés 
des avions ou des canôns à lhngue 


portée, p. 


L'ESSAIE DE SEMENCE POUR 
LES CULTIVATEURS ET 
LES GRAINETIERS 


30 En 1909 le bre EE ‘ 
ie uin, En nom 
ésis effectués ne se mers" UF teint de cire, une figure pâle et crayeuse, un sir 


u’à 5,775 l'écart entre ces deux 
chifres fait resertir ee" 
le développement qu'a pris l'es- 
sai des semimences n'o 
C'est les mois de septembre et de 
juin que nos laboratoires font la 
mase principale de leurs travaux. 
Chaque laboratoire peut traiter 
er: 200 échantillons par jour. 
Nous essayons gratuitement jus- 
qu'à dix échantillons pour un 
cultivateur ou un graineteir pen- 
dant la saison. Pasé. ce nombre, 
nous faisons payer l'esayage au 
prix coûtant. 

C'est par l'essai officiel de la 
qualité semences que le gou- 
vernement exerce un contrôle 
sur le commerce des sernences. Ce 
contrôle, dans les anciens pays 
d'Europe. est considéré comme 
l'un des services les plus irapor- 
tants que le gouvernement rend 
à l'agriculture. Les pays qui 
n'ont pas un bon système de con- 
trôle deviennent bientôt un ‘“de- 
potoir' pour les semences de qua- 
lité inférieure, venant des au- 
tres pays, et il «e vend aux cul- 
tivateurs non avertis beaucoup de 


graines de pauvre qualité pro- 
duites dans la localité. Notre 
svstèmme est souvent mentionné 
dans les autres pays, où il à la 
réputation d’être le plus efficace 
et le plus pratique de tous. Deux 
faits nous permettent de mieux 
apprécier toute son importance ; 
aujourd'hui les graines iris 
ne peuvent sortir de la douane 
tant qu'elles n'ont pas été éprou- 
vées au laboratoire des seinences; 
de même les céréales, le lin, le 
mais et les graines de trèfle et de 
graminées offertes en vente doiv- 
ent se conformer à certains tynes 


fixes de qualité. 


veur, Québec. 


(Membre du Barreau de Québec) 
407 MeArthur Building 
Téléphone Main 3860 


Dr. F. LACHANCE 
Des Hôpitaux de Paris 


Spécialité : 
CHIRURGIE ET GYNECOLOGIE 


Téléphones : Noël Bernier 


Bureau: Main 2604 Rés. M. 2613 ||! 
Bureau : Bloc Somerset | BERNIER, BLACK WOOD 
Chambre 438 & B:RNIER 


Avenue du Portage - WINNIPEG | 


Boniface, désire annoncer au publique 
qu'il est prêt à faire tout genre d'ou- 


Avocats et Notaires 


Spécialités : droit criminel 
Corporations. prêts 


vrages en peinture, posage de papier nie 
(tapisserie), calsomine, etc., etc. qui | 401 Bloc Somerset, Ave. du Portage 
lui seront confier. Estimés graruits WINNIPEG 


fournis sur demande. S'adresser au | Phone Main 4206 et 4207 


No. 172, rue Notre Dame, Saint-Boni- 
face ou par téléphone M. 2220 - 23 


eg Dear ram roc ie 


sruisant ane établie d'un 


un silo, on tout 


un 
sutre bâtiment sur votre ferme, empires béton, 
c est le matériel le moins coûteux - 


Mme LÉOPOLD FAUCHER 
82, rue Chatesuguey, St Sauveur, P. (. tait revenu, que 
je ne souffrais presque plus du dos ni de la tête, 
que des couleurs se montralent À mes jques et 
que j'engraissais. Quelques semaines de plus 
de traitement et ma santé était parfaite. Mme 
Léopold Faucher, 82, rue Chateauguay, St-Sau- 


maladif, un regard terne, enlèvent beaucoup de 
charmes à une personne qui, autrement, n’est pas 
dépourvue d'attraits. 

femme ceblorotique est vite rangée parmi les 
laiderons, même si ses traits sont réguliers et 
. agréables, par ailleurs. 

LS Pilules Rouges guérissent les pâles couleurs et 
redonnent au teint un aimable coloris, à ls peau, 
ua sttrayant velouté. Elles mettent du carmin 
sux lèvres et aux joues. 


souvent de dou- 
leurs dans le 
dos et de maux 
de tête. Une 
dame conseilla 
à ma mère de 
me faire pren- 
dre des Pilules 
Rouges de la 
Compagnie 
Chimique 
Franco - Améri- 
caine. Jln'y 
avait pas plus 
d’un mois que 
je les employ- 
aie que déjà 
l'appétit m'é- 


E* ramenant ls santé, elles augmentent l'éclat et ia 


vivacité du regard. 


DPF pius, la maladie rend morose, et la tristessë n’est 


pas un attribut de la beauté. 


UN sang riche et généreux est nécessaire à quiconque 


veut être jolie. 


OR: leé Pilules Rouges enrichissent et restaurent le 


sang, 
OF peut dire à bon droit que 


Avant mon 
mariage, j'aiété 
pendant  plu- 
sieurs années 
trainante, sans 
force, ayant des 
étourdisse- 
ments, des 
maux de reins 
et tant de dou- 
leurs à certai- 
nes époques 
que je devais me 
tenir aulit. Dif- 
férents méde- 
cine m'avaient 
traitée, mais 


Rouges et les forces m'étant rapidement reve- 
nues, mes souffrances s’amoindrirent, puis ma 
.santé- devint-Sorissante. Maintenant, je suis 
mère de sept enfants et, malgré mes multiples 
occupations, je me porte À merveille. Mme 
Jos. Lafrance, 238, rue Jinks, Fall River, Mnes. 


‘ 


} Les Pilules Rouges sont en ventes ches tous les marchands de remèdes. Nous les envoyons aussi 
par la poste, au Canada et aux États-Unis, eur réception du prix, 50c une boîte, 82.50 six boîtes. 
Elles sont toujours vendues en boîtes, jamais au cent. Si vous ne pouves vous les procurer dane 
votre localité, écrivesz-nous. 


Toutes :es lettres doivent être adressées: 


COMPAGNIE CHIMIQUE FRANCO-AMÉRICAINE, limitée, 


274, rue St-Denis. Montréal. * 


LES CONSULTATIONS GRATUITES, au bureau de la COMPAGNIE CHIMIQUE FRANOO-AMÉRICAINE, 274, rus 
St-Denis, sunt données tous les jours, excepté les dimanches, de © heures du matin à 8 heures du soir. C'est toujours, depuis vingt 
ans, le même médecin qui préside à ces consultations. Les femmes, qui ne peuvent venir au bureau, sont invitées à lui écrire. 


—_—_——_——_— 


: N'OUBLIEZ PAS QUE L'IMPRIMERIE DU MANITOBA EST OUTILLEE 
Consultations : de 2 à 5 p.m. | L'Hon. J. Bernier H. P. Blackwood POUR EXECUTER TOUTES SORTES D'OUVRAGESMUN ICIPAUX, TELS QUE 


| | perenssrnus 


CRESOBENE 


(CAPSULES) 


Composées de produits bsisami- 
ques, antiseptiques, volatils, les 
Capsules Crésobène imprègnent 
de leurs bienfaisantes vapetrs 
tout l’appareil respiratoire et gué- 
rissent infailliblement les MAUX 
DE GORGE, LARYNGI- 
TES, TOUX, GRIPPE, IN- 
FLUENZA, RHUMES, 
BRONCHITES, ASTHME, 
EMPHYSEME, etc. 


Prix, 60 sous la boîte, six boîtes 
pour $250, chez les marchands ou 
Es la poste. Compagnie des CAP- 
ULES CRESOBENE, 272 rue St- 


Denis, Montréal. e 
Botte Are ble Re, 


J. P. HOGUE 


(Autrefois du 16ème Batallion) 


Habits de Dames 
et Messieurs 


Haute classe d’habits en serge, 
tweed, cheviot ou worsted importés. 


Confectionés sur mesure après les $ | 


dernières modes de New York 
835.00 à 570.00 


Une visite suffira pour vous con- ? | 


ELECTRICITE. 


vaincre de nos offres avnatagueses 
507, Edifice MeGreevy 
2584 Ave du Portage — Winnipeg 
Télé. Main 5340 


scrsscssecescersesesrsereneeene)| 


Dr N.-A LAURENDEAU 
DES HOPITAUX DE NEW-YORK 
Spécialité : Chirurgie et maladies de 
la femme 
HEURES DE CONSULTATIONS 
1 à 3 heures pm. 7 à 8 heures pm. 
Visite à l’hôpiati St-Boniface tous 
les matins 
Bureau et résidence : 83, rue Ritchot 
Tél Main 1392 Saint- Boniface 


ex. Bemkr || RAPPORTS D'AUDITEURS, LISTES MUNICIPALES, FORMULES, ETC, ETC. 


HZMZNZNZHZNZHENENZHINEMANENENENTAZHENEUZNINENTHEMENEN 


Téléphone Main 8468 
Résidence: Garry 1119 


SPECIAUX DE 
DU MOULIN . 


278 rue Main 


En face du 
Bureau Industriel 


J. V. DU MOULIN 
Le tailleur qui donne la qualite 


8385, 840, $45 


Winnipeg, Man. 


Saisons d'automne et d'hiver 


CONSTIPATION 


Le séjour prolongé de matières fécales dans l'intestin eom- 
promet la santé générale, charge le sang de substances nuisibles, 
ce qui provoque.des maladies. Ayez une évacuation de l'intestin, 
au moins toutes les vingt-quatre heures, en prenant le 


ROBOLI. 


Une ou deux tablettes ROBOL prises le soir au eoucher, 
vous guériront de la constipation et vous débarrasseront des dé- 


Tailleur de Premiere Classe = taie nas de RE TRE En mem 
574, rue St-Denis, Montréai 


+ 


DYSPEPSIE 


S1 vous voules un remède radical pour guérir votre éyspepi 
sie, votre gastrite, votre dilatation d'estommme, vos pituites, etes 


etc, prenez les tablettes 


PArPr-SAGCG 


C'est le meilleur guérisseur de toute personne qui 


de l'estomac. 


souffre 
“ 


En vents partout 66 sous ln boîte, sx pour SE Envoyé per in malle per 2x 
COMPAGNIE CHIMIQUE FRANCO-AMERECAENE ltée, 
SA, ru St-Dents, Montréal 


P. FONTAINE 


Suecesseur de 
Grymonpré & Fontaine 


157 Ave. Provencher Phone M. 6191 


Importateur de 


Monuments 
Funéraires 


en marbre et granit, statues. 


etc. 


Bureau et Atelier 


346 Taché, St-Boniface 


En face de 


L'Hépital St-Boniface 
Tél M. 5325-Rés Tél, M. 7106 


J. O0. BRUNET à | | _ 


George À. Wallar 


PHARMACIEN et CHIMISTE 


Télé.: St. John 23—1236 Main St. 


Travaux d’excavantion, 
d'égoûts, trottoirs en beton, plan- 
cher en ciment, et toute sorte de | 
travaux en beton. Travail guaran- 
tie et de première classe. 


202, Rue Eugénie 


Grande Vente de FORD. de Seconde Main 


Tous ces chars sont en parfuite condition 


Ford 1916 - 


$375.00 | ‘Truck’! ., $400.00 
Ford 1917 8475.00 | “Truck” -  $375.00 
Ford 1917 -  85u0.00 | Chevrolet  - 750.00 
Termes Faciles 


Si vous avez besoin d'un FORD, 


Gray's St. Boniface Garage Ltd. 


AGENTS POUR AUTOMOBILES FORD 


Téléphone Main 1177 


COIN DES RUES ST-JOSEPH ET DUMOULIN, ST-BONIFACE 


Bureaux : Main 7318 -- —TELEPHONES — Résidence : Main 4199 


venez nous voir 


CASIER POSTAL 179 


J. A. CHARETTE 


ST-BONIFACE, MAN. 


PLOMBERIE POUR LA VILLE ET 


LA CAMPAGNE 


CHAUFFAGE A EAU CHAUDE, VAPEUR, AIR CHAUD 
COUVERTURES EN TOLE ET EN GRAVIER 
CORNICHES ET VENTILATION ET TOUS TRAVAUX EN TOLE 
SATISFACTION ASSUREE 


PRE RER RTE E RÉ RE R PPT PLEIÉÉPÉPPIPPIIIIÉIPÉÉ EHESS 


RESTAURANT [LANDRY 


Repas à toute heure—Tabacs Canadiens 


en paquets et en feuilles — 


Cigares, etc. 


A.-H. LANDRY, propriétaire 
COIN DES AVENUES PROVENCHER ET TACHE 
SAINT-BONIFACE MAN. 


MENAGERES 
Pratiques l’économie. Conserves les aliments. Vous 
aurez plus de pain et du meilleur pain si 
vous vous servez de 


À PURITY FLOUR 


(Telle que requise par le Gorernement) . 
License Nos. 15, 16, 17, 18. 


Employez-la dans toutes vos 


ment 


saurez Ce que c'est d'avoir À votre portée 


Un Aide Inestimable 
Prêpartes neultement par Thomas 


LE TEMPS ET L'ESSAIE PROUVENT 


la valeur sans égale des Pilules Beecham comme le meilleur correctif des 
maux si communs des organes digestifs — et le meilleur préventif des 

L longues et sérieuses résultant si souvent de l'action défectueuse 
ou irréguhière de l'estomac, du foie ou des intestins, les 


Beecham's Pills 


ont un magnifique record. Pendant plus d'un demi-siècle elles ont êt4 en 
Usage dsns des milliers de familles et ont donné entière satisfaction. 
Quelques doses vous prouverunt que vous pouves trouver un soulage- 
A néral des maux de tête, de la neurasthénie 
d'indolence eausés par l'indigestion ou la biliosité. Essayes-les, ot vous 


Beecham, 9t Helena, 
Angieterre. Vendues partout au Canada et aux Btats-Unis 
d'Amtrique. En boîtes de 25 cents 


pâtissieries 


et de ce sentiment 


à la Santé 


fus sas mème, 


JEAN J. DAOUST 


Vis-à-vis St. John's Park 
WINNIPEG, Man. 


| 


Prescription une spécialité | 


coccocroccocococorrorrrororcr000d 


| 
—— 


M. SWEENEY | 
ENTREPRENEUR 


canaux 


Télé. M. 60 
Bureau de Poste Norwood 


St-Boniface, Man. 
18—4— 6 m. 


48, rue Princess 


Winnipeg 


Berves-vous da Bvron Bec de Lever tune pos 


Rés. 171, Eugénie 


d. M. RUSSELL 


242, Ave. Taché 


Entrepreneur de Plomberie, Chauffage, 
Cruvertures, 
métalliques. — Attention particulière 
suxcontrats pour églises, 
écoles. et. 


Corniches et Plafonés 


couvents, 


Buîte pustale 15ÿ 


259 sve Provencher St-Bonitnoe, Man. 
| Tél. Rés. 5598. 


Atelier, 6645 


R. Tél M. 2280 


tion spéciale sera donnée aux ré- 
parages. 


Phone M. 5079 


C. BUFFET 


Gérance et vente d'immeubles 


ACCESSOIRES Prêts, Assurances —Vente de fermes 
de tout genre pour Autos. 21 EDIFICE SOMERSET 
, | Phone Main 623 
Nos prix sont les plus bas. : 
Contant Frères Ltée C.-A GAREAU 


457, DESMEURONS, ST-BONIFACE 


Télé. Main 7157 


Assurances, immeubles, et prêts d'ar- 


gent sur ferme. 


Lots de ville et de “trackage”. 


ee eme om PM a rer ee 2 
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HÉRHIHANTLN 


/avoine Liberté pré- 
sente de très bons caractères pour 
la grande culture elle mûrit as- 
tôt, et a une paille raisonna- 
blement raide. production 
(du moins en ce qui concerne le 
in) est d'environ les sept- 
Enisiinnes de celle de l'avoine 
Banner. Nous s 
fortement aux @ultivateurs qui 
élèvent des pores et des po 
d'essayer cette nouvelle avoine 
Elle a _ donné d'excellents ré- 


Bureau — Chambres 441-443 Bloc 
Somerset, Ave. Portage 
Winnipeg 
Consultations 2 à 5 pim.—7 à 8 p.m, 
Téléphone Main 6674 
Résidence, 109, rue Dumoulin 
Télé M. 0675 St-Boniface 


LA PAIX A 
SES VICTOIRES 


et ses responsabilités. Le devoir de 
chacun est de pourvoir à ses be- 
soins et à ceux de sa famille, 1]! 
doit aider à la reconstruction du 
monde. (Certaines industries peu- 
vent tomber, mais l’agriculture doit 
marcher. 


FERMES DU C P. R. 
20 ANS POUR PAYER 


Assurez votre prosperité et votre 
Indépendance. Prairie S11 à S$30 
l'acre: terre irrigée jusqu’à S$50 
l'açre. Ecrivez pour plus amples 
informations. 

ALLAN CAMERON, Surintendant- 
Gén. des Terres du C. P. R. 
942, 1st St. East, CALGARY 

—— 


F. W. RUSSELL, Bureau 47. Agent 
des Terres du C.P.R., WINNIPEG 


Vient de Paraître 
LES CHEVALIERS 
DE COLOMB? 
Ca n'existe pas 
Il n'y a que des 
KNIGHTS OF 
COLUMBUS 
Prix: Gfatis sur deman- 
de. S’adresser à Dr Jos. 
Boulanger, Casier Pos- 


tal 2121, Edmonton, Al- 
berta. 


DIX CONTRE UNE 
SONT D'EDDY 
Quand vous manquez d'allu- 
mettes et que vous allez vous 
en procurer au plus proche 
magssin, dix fois contre une 
vous aurez des Eddy. 
La boîte d'allumettes, sur 
une étagère à l'arrière du 
|| poële, et dont vous vous four- 
||  nissez généreusement, dix 
|| fois contre une La boîte porte 
le som d'Eddy. 
Vous prenez une allumette, 
— dans un restauram, un 
club, un char dertoir,—dix 
fois contre une la boîte porte 
le nom d'Eddy. 
LES ALLUMETTES EDDY 
sont d'un usage presque uni- 
versel au Canada Une allu- 
mette pour tous les besoins et 


chaque allumette répond au 
besoin pour lequel elle est 
faite. La prochaine fois que 
vous achèterez des allumet- 
tes, voyez à ce que le nom 
d'Eédy soit sur la boîte. Cela 
vous assurera satisfaction. 


The E-B. EDDY Ce. Limited 
Hull, Canada 

Fabri aussi des articles en 

fbre indurée et des spéciali- 

tés de papier. 


S. HEBERT 


_|pour 7 passagers 


| + emsavez pas d'apaiser moment- 


ecin. 


Laissant Winnipeg à 


Chemin de 


AUTO DE LOUAGE 


Limousine 


PRIX MODERES 
Prompt Service — Toute Distance 
Garage St-Boniface 
Téléphone Main 1177 


——_—_—_———__—————_——— 


FOURRURE 


Faites sue Commande 
à meilleur marché 


que les fourrures toutes faites, ail- | 
leurs. 


2 


N'achetez que des fourrures fai- 
tes sur comma 
Vous aurez de la meilleur mar- 
i avec un travail plus 
soigné. 
ous aurez beaucoup plus de 
satisfaction tout en payant meilleur 
marché. 
J'ai un grand choix de fourrures 
de toutes sortes. 


Antonio Lanthier 


Fourreur 
Phone Main :355—207, rue Horace 
| Seul manufacturier de fourrures 
| Canadien-français 


nément une toux récalcitrant 


M. HORMISDAS POULIN 
112, rue School, Linwood, Mass. 


ps j'avais|jour donc j'en ado 


FAITES UN VOYAGE CET HIVER 


Cotes du Pacifique ou dans l'Est du Canada 
"TRANS-CANADA LIMITED” 


‘| + VANCOUVER — VICTORIA 


Service de char à diner — Char dortoir comfortable — Char observatoire et 


Deux autres trains par jour 


F ique la santé m'est revenue. M. 
Alexis Brodeur, 242, rue Elm, Put- 
Conn. 

HOMMES MALADES qui dési- 
rez avoir. des conseils des médecins 
de la Compagnie Médicale Moro, 
décrivez-nous, dans une lettre, la 
maladie dont vous souffrez et de- 
mandez notrequestionñaire. Nous 
vous indi ns, par le retour de 
la malle, la manière de recouvrer 
l'emploi ;|la santé et de refaire vos forces, 


à essayer ce remède. Un 


— Aux — 
— Par le — 


Le Char Dortoir Rapide 
— A — ‘ 

TORONTO — MONTREAL 

- 9.35 am. | Laissant Winnipeg à .... 11.35 p.m 


librairie 
Adressez-vous aux agents du 


Fer Canadien Pacifique 


1007 
SANITAIRE 


Les germes semblent pren- 
dre naissance dans les seaux 
à lait ordinaires. Nimporte 
quelle précaution vous prenez 
pour les nettoyer, vous n'êtes 
pas certains quand vous aurez 
du trouble avec. 


LES SEAUX A LAITIEN FI-. 
BRE, de EDDY 


sont 100 par cent sanitai- 
res, parce qu'ils n'ont pas 
de jeints. Ils sont faits 
d'un seul morceau, é’un 
bois chauffé a haute tempé- 
rature. Absolument pro- 
pice au liquide. Les seaux 
à lait de y sont prati- 
quement indestructibles ils 


ne peuvent faire d'égraii- 
gniures, etc. La poussière 
ne peut s’introduire. Îls 
coutent pas plus cher que 


HULL, Canada 4% 
Fabricants des Fameuses Allumettes de Eddy 


A. J. H Dubue 


Dr. E. J. JARJOUR Louis P. Roy 
DENTISTE (Consul Belge) A. A. Prud’hoïime 
DUBUC & ROY 


Gradué de McGill et Laval | 
Téléphone : Main 4190 
Bureau : 


Avocats et Notaires 


Bureaux : 


356 rue Main—702 Edifice Orèat 201 et 205 Edifice So 
West ” 
Avenue du Portage 
VINNIPEG 


WINNIPEG 
Téléphone Main 623 
Casier Postal 443 


En face de la Banque Montréal 
Ouvert les soirs par “appointment” | 


L E Provencher  :-: 
GREAT WEST 
CONSTRUCTION CO. 
Entrepreneurs Généraux 


Dr L. D. COLLIN 
Des hôpitaux de Paris 
Spécialité Chirurgie 
Bureau 79, aveaue Provencher 
St-Boniface 
Téléphone Main 4640 


Heures de consultation 2 à 5 pm 
«7à9pm 


Télépheuss : 
Buress : M. 8132 - 


Pre. 45 Avenne Provenchez, 83-Bouitase 


versé ot fünds de réserve +. 7.200.000 
de l'actif .. .. 51,000,000 
DIRECTEURS : 

Messieurs J.-A. Vai 
l'hon. F.-L. 
A. Tureotte, E.- 
Fosse 
D Tan SEE énbrui 


Bea 
Yvon Lamarre, inspecte teur en chef. 


SIEGE SOCIAL: MONTREAL 
(112 rue St-Jacques) 
270 Succursales et Agences au Canada 
Tout dépôt D'UN DOLLAR ou plus 
ouvre un compte à la Banque sur le- 


quel est payé deux fois par année un 
intérêt au taux de 30lo l’an. 


La Banque émet des LETTRES DE CREDIT 

et MANDATS pour les vo- 
yageurs, ouvre des CREDITS COMMERCI- 
AUX, achète des traites sur les pays étran- 
gers, vend des chèques et fait des PAIE- 
MENTS TELEGRAPHIQUES sur les prinei- 
pales villes du monde; prend un soin spécial 
des encaissements qui lui sont confiés, et fait 
sans promptement au plus bas taux de 


..... 


vice-président 
Lemay, 1 | 
TS 


135 et 141, rue Dubue, Norwood 
La seule maison française du Ma- 
nitoba. Soumissions pour ins- 
criptions et de mo- 
numents. Tél. résid., M. 2606 


LA CUSSON 


LUMBER Co. Limited. 


AVENUE PROVENCHER 
Entre le pont de ia Seine et le C.NR. 
Téléphones 2625-2626 


EPICERIES et 
PROVISIONS 


T. Pelletier & Cie 


AvenueTaché, St-Boniface 
Où vous aurez toujours des mar 
chandises de première qualité. 


Jos. Turner, Prés. G. Clarke, Sec.-Trés. 


STANDARD PLUMBING CO 


brebis pour élevage à vendre. nce eue 
LE BON MARCHE 
11 AVE PROVENCHER +:  ST-BONIFACE, MAN. 
. kg 
Viandes de première Qualité. Nous achetons les produite de ls ferme 


Téléphone : Main 1989 Une visite est sollicitée 


rant des exigences 
les appareils d’é- 
gaz, etc. 


Cusson Agencies, Ltd 
Assurances 


SBULS AGBSNTS EMBTTANT DBS POLICES EN FRANÇAIS 
Beprésentant ls compagnie de chemin de fer du 
GRAND TRONC PACIFIQUE 


GOUVERNEMENT CANADIEN 
et toutes les autres eompagnies de navigation, sur tous les eséens 


e sb cali dont , 
60 AVE. PROVENCHER, &8r-Bowrracs. Ta, Mars 4573 


ALLAIRE & BLEAU 


QUINCAILLIERS 
Vous trouverez à notre établissement une ligne complète de t 
QUINCAILLERIE, FERBLANTERIE, FERRONNERIE 


LI 


HUILE DE CHARBON, HUILE A MACHINE, ETC. 
Nous avons aussi les pointures préparées de 
SHERWIN WILLIAMS | 

Aussi leur Blanc de Plomb et les Vernis qui sont sans contredit 
les meilleurs du continent américain. Broche barbelée. Corde 
à lieuse (Binder twine), ete. Boutique de Berblanterie attachés 
à l'établissement. Montage de POELES et posage de FOUR.- 
NAISES à air chaud, une spécialité. 

Nous sommes aussi agents d'Assurance contre le Feu 


JALLAIRE & BLEAU 


SAINT-BONIFACE 


NEGLIGEZ PAS VOS YEUX 
c'est le plus important de vos sens. 
Nous avons un assortiment de 
VERRES OPTIQUES, LUNETTES 
Les verres que vous voulez. Nos prix 
sont aussi bas que vous les désirez. | AyENUE TACHE - 


IR A McRUER 


Pbarmactien-Opticien 


| à côté du Bureau de Poste, 
Saint-Boniface, Man. 


DESJARDINS 


| TéléphoneMain 5604 , Ur | FRERES 
| nue 27 Directeurs de 
a FUNERAILLES 
ne 4 
ÿ 
LA 


ail LL 


one 


Nous svons exposé, depuis 
rois semaines, les buts, méthodes 
d'action et résultats de l’action de 
l'action de l'Association d'Edues- 
tion. Tous ont compris, nous en 


chain le 30 novembre, pour solli- 
ter votre contribution financière à 
cette oeuvre. 

Nous sommes tous intéressés à 
être généreux. 

Notre liste commence par une 
souscription de #25 par M. Jos 
Baril, de Saint-Boniface ainsi que 
par un don d'une montre (valeur 
$20.00) mise en loterie par M. 
Eugène Boismenu, bijoutier. 

Voilà les premiers exemples! 

J.-A. MARION, 
Président du Cercle paroissial 
de Saint-Boniface. 


NOTES LOCALES 


Un incendie &'est déclaré lundi 
après-midi à la résidence de M. 
Prospert Geveart; les pompiers 
ont éteint les flammes ; il y a beau- 
coup de dommage par l'eau. 


M. et Mme.#:B. Côté sont par- 
tis samedi dernier pour Los An- 
gelos, Cal, | 


M. et Mme Josph Leclair de 


cette ville ont célébré leur noces 
d'or samedi dernier. Nos félicita- 
tions. 


DES LOUPS 
AU-MANITOBA 


SR + 

Des bandes de loups abondent dans 

le nord du Manikioba À la recherche 
des troupeaux 

A PLV mie: ! : 

Le Pas.—Les træppeurs rappor- 

tent que des bandes. de. loups rô- 

dent ya le nord du Mani ë 


la recherche des troppeg 


ribous. Bien qu'ils? 
affamés, les 
lages 1leit 


pt qu'ils en ont tué 
soixante dans les environs de Le 
Pas. 

On a aperçu ainsi des petites 
bandes de huit à soixante loups. 
Les Indiéns etTès vieux trappeurs 
croient que la présence d’un aussi 

nd ngmbre de loups signifie 
u'il y aura un hiver long et très 
roid dans le nord, pour la pre- 
mière fois depuis 1915. 

En 1915; le thermomètre a 
baissé à 54 dégrés sous zérq set 
l'hiver fut trés froid. 5 + 


Monsieur  l'échevin Marion 
vient d'être continué dans sa 
fonction de président de l'Union 


des Municipalités du Manitoba. 
Toutes nos félijationf 37 


A LORETTE . 


On annonce le décèc à‘ Eôrbité 
de madame Lecland, veuxe-.de.fou 
M. Georges Lecland. Myme_Lec- 
lard avait 62 ans. Les funérailles 
ont eu Lieu lundi matin Noys of- 
frons nos sympathies à la famille. 


obe & 


+ L' 


Be me soulageait. ; 
Âyast lu quelque chose sur 


Une femme secrétaire 
. d’un Premier-Ministre 


La secrétaire privée de l'Hono- 
rable David Lloyd George, 
| mier ministre du Royaume de 
Grande Bretagne et d’Îrlande, est 
une très modeste jeune femme 
qui. a horreur de la réclame. Elle 
reçsait rarement les journalistes 
qui viennent “pour la faire cau- 
sr,’ parce que: primo, elle n’a 
pas le temps et secundo, parce 
qu'elle n’a aucun souci des lou- 
ages. 

Comme beaucoup d'autres An- 
glais de marque, il faut dire, que 
Miss Frances Louise Stevenson, 
(Je viens de m’'apercevoir que j’a- 
vais oublié de vous donner Îles 
noms de la jeune et aimable secré- 
taire du premier Ministre) n'est 
pas Anglaise du tout, attendu que 
son père était Ecossais et sa mêre 
mi-Française et mi-ltalienne. Al- 
lez vous étonner après cela, avec 
trois sangs pareils circulant dans 
ses veines, que cette jeurie femme 
ait un cerveau aussi brillant. 

Malgré son héritage latin, Miss 
Stevenson fut élevée à l'anglaise 
mais le long séjour qu’elle ftéél 

rance, auprès de ps 
y avait alors 1e 
être 1e. 
à fo 


eu es 
ibitudés. On peut 
e est presque aus- 
Mise qu'Anglaise. 
âge de Miss Stévenson? Vous 
pensez bien que ‘Jinterviewer” 
n’a pas eu l’audace de pousser 
aussi loin l’indiscrétion, mais Miss 
Stevenson paraît à peine vingt- 
trois ans, bien qu’elle puisse en 
compter un peu davantage. Et sa 
taille? Ici, nous uvons vous 
renseigner au plus juste: 1 m. 63. 
Elle a des yeux largement fendus 
d’un bleu myosotis. Ele n’a 
ce teint haut en couleurs de l’An- 
son visage est pareil à de la porce- 
laine légèrement teintée de rose. 
Ses cheveux châtain-clair, sont 
arrangés des plus simplement et 
v’une manière qui sied très bien à 
sa beauté, Les graves affaires 
qui l'occupent, n'empêchent pas 
Miss Stevenson de donner quel- 
ques instants à la mode, et l’on 
constate, quand on a le foisir d’y 
regarder, que ses toilettes, quoique 
simples, sont soigneusement choi- 
sies. 

Comment cette jeune femme 
est-elles parvenue à occuper la 
place la plus importante auprès de 
de l’homme le plus important de 
tout l'Empire Britannique. Cela 
remonte à l'époque où la jeune 
Frances Louise Stevenson  fré- 
quentait le collège avec les deux 
filles aînées de M. Llovd George. 
Etant l’amie des deux soeurs, elle 


devint vite cele de la famille, et | 


| pàr la suite elle fut choisie com- 
| me préceptrice d'une des filles de 


{M Éloyd George. 


M" BOYD-EVITE 
UNE OPERATION 


- me 
2 


4 u 
Cantos, Ohio. —t‘Je souffrais beaucoup 


de maladie féminine, et deux médecins 


avaient déclaré 
ue, pour guérir, il 
allait une opéra- 
uon. 
ù | ‘Ma mère, que le 
Composé  Végétal 
de Lydia K. Pink- 
ham avait guétrie, 
me conseilla de l'es- 
yer avant de su- 
bir l'opération. Mes 
douleurs ont dispa- 
ru, et je travaille 
maintenant sans 
dificuité. A toute 
femme qui souffre comme moi, je con- 
seille le Composé Végétal de Lydia E. 
Pinkham, qui leur fera le même bien.” 
— Mme Mani BOvD, 1421, se rue, 
N. E., Cantgn, Ohio. 

Il existe certainement des css où l'o- 
pération est La seule alternative à pren- 
dre, mais tant de femmes ont été guéries 
per ce célèbre remède aux racines et 


| | 


| (fl 
| 


I} 


avant de se soumettre à une opération, 
eswmyer ce remède. 

Ecrivez à Lydia E. Pinkham Medicine 
Ce., Lrnn, Mass., s’il exiête quelque 
complication. Le résultat de plusieurs 

d'expérience est à votre disposi- 


| 


{tait aucune vocation pour le pré- 
| ceptorat, et révait au contraire de 
| dévenir la secrétaire d’un écrivain 
jou d'un homme politique. M. 
| Llovd George qui connaissait les 
| «cûts de la jeune femme voulut 


{la mettre à | preuve, et au Cours | 


| des vancances suivantes, 1! lui con- 
{tin des travaux de recherches. Par 


| 
| 


pre- nos poètse.—(G. B. 


| Mais Miss Stevenson ne <e sen- | 


— Ce smaiss| 
vaudeville Ward et King 


ï 


F 
…É 


ciens, 

pag Pomme noce qu + 
l'on trouve 
Dans son jeune 

fort éprise de Seott. 


d 


mère et des poètes anciens. 
elle il n'y a que le élnssicisme. 
Dal La , elle n'aime 


le roman hi 


aime dans se roman, c'est 


Comme elle a une parfaite con- 
naissance de notre langue, inutile 
de dire qu'elle est fort versée dans 
notre littérature et qu'elle a lu IL O 
tous nos grands écrivains et tous è 
Eee Copie À qu os 


ON DEMANDE—Une ménagère. cui- 
sinière. Bons gages. Pas de lavage. 
Madame Joseph Bernier, 168, rue 
Dumoulin. Téléphone Main 1020. 


pme 


a = ——_——— a————— 


Occasions des plus Importantes | 
Pour Vendredi et Samedi, les 28 et 29 Novembre 1919 | 


La vraie économie est alors seulement quand vous achetez une marchandise quelconque dont la qualité est 
bonne, à un prix plus bas que la valeur réelle de cette marchandise, et de telles économies vous sont toujours pré- 
_sentées par nos ventes de fin de semaine. Venez vous en convaincre. 


RAYON D'ARTICLES POUR DAMES Télé. M. 878 

+ - MANTEAUX - ROBES : 

Gates durer pe dernière mode. Bruns, bleu-ma- Robes de la plus haute nouveauté en popeline ou en serge. 

SBOO Spériat ee nnerereerennsennreee DU UD 91280 8 SU Spa. nn eee MODO | 
MANTEAUX POUR FILLETTES ; BLOUSES ; 


| Beaux manteaux en tweed d'excellente qualité. Entière- .Blouses en crêpe de chine ou en voile. Les plus à fa mode, 
ment doublés. Régulier $9.50 à $10.00. Spé- .dans les nuances les plus recherchées. Rég. 55.95 $4 95 
L 


Cl rs sers es dass eseleseece eo ac $7.95 et $6.50. Spécial savons de Séaressersens ae 


Un Envoi de Sucre Blanc 


i 
POUPEES! JOUETS! JOUJOUX! 

Le grand assortiment de joujoux et Led sr que nous présentons cette année, surpasse tout ce que nous 
ayons pu jamais présenter, parceque jusque tenant on n’a pas pu avoir un tel choix. Dans le lot nous avons 
aussi une foule d'échantillons des manufactures de New-York et nos prix sont les plus bas. Venez avec les en- 
fants et faites-en le choix. 

(| RAYON D'ARTICLES POUR HOMMES — Téléphone Main 878 


CASQUETTES POUR HOMMES 
Nous venons d’acheter un grand 


GILETS JERSEY POUR HOMMES Jerseys de travail, gris seulement 


pour hommes. Régulier $2.50/ Spé- 


Mitaines en cuir noir ou brun, pour 
garçons. Très spécial, la paire 


|Ill . P. : : “ ” 

NI lot d'échantillons des fabriques, re- ani AS ne D be nid Gilets PAR OR anse) ET PUR ARRERRE 81.69 

|| résent P illé, pour ñom tout ce qu’il y a de plus en demande. 

NN présentant toutes les formes et les mes. Rég. 54.00. Spécial ... 82.95 à és: Roi : : 

| nuances les plus en vogue. Prix ré- Chaussettes eu laine grise ou kha- DEADRE NeNR NU EUR FRnCee ORNE Jersey, très épaissement tricotés, 
guliers à compter de $200 à 52.75 ki. Pour hommes. Régulier 65 et | Nuances, khaki, grise, brun phoque, | gris seulement pour garçons. Régu- 
SPÉCIAL . . 25e S1.45 75c. Spécial, la paire ........ 49c | 512.50 à $15.00. - Spécial .. 89.95 | lier $2.00. Spécial .......... 81.29 


| ’ 
RAYON DE CHAUSSURES — TELEPHONE M 878 


il BOTTINES POUR HOMMES 5%4. Régulier $5.50. Spécial, da BOTTINES POUR DAMES Grandeurs 1 à 5 et 3 à 6. Régulier 
| Elégantes bottines en cuir de veau DAT Ge te es cc 84.45 of n Spéciale + $2.50. Spécial, la paire ...... 81.95 
D ‘'e mellsurs sorte, Couleur: acs- Bottines en cuir de veau noir Un lot de bottines en chevreau, POUR ENFANTS 
HN jou. Forme anglaise, talons bas. Rég. pour garçonnets. Grandeurs 11 à 13/2. | doublées de feutre, semelles en cuir Moccassins pour bébés. Grandeurs 
: Qi S900. Grandeurs 57: à 11. Spécial, se . él tchouc. Ayant À ! à 5. Régulier S100. Spécial, la 
| la paire 5 95 Spécial, la paire ...,........ f 83.69 d'élan, talons en caeu que y PAire ose soc 69c 
PU LE ° acheté ce lot comme échantillons des 


] 
| 


{la suite, lorsqu'il avait besoin de | 


| renseignements articles 


| pour ses 


Son qui état chargée 
recueillir pour lui. Tout en <'oc- 
recherches de M. 
.1Tod George. elle 


eupant de= 


ou <e< discours, c'était Miss Steven- 
d'aller le<| 


| 


| 


commença à | 


rédicer une partie de «a corres- | 
pondance, puis elle en chargea | 
bientôt complètement. M. Elovd 


George, parvenu à la plus haute 
charge du rovaume ne 


craignit | 


point de rompre avec la tradition | 


et conserva Comme secrétaire pri- 
\' la jeune femme qui avait 


donné tant de preuves de son in- | 
de son tact et de son | 


telligence 
bon <ens. 
Depuis que M 
|est premier Ministre, sa ‘“Confi- 
lential Secretarv” A OUR s oT- 
dres une petite armée de seert- 
|taires et de sténographes. C’est à 
eile qu'incombe la tache de rr- 
| pondre aux milliers de lettres qui 
parviennent quotidiennement à 
l'adresse du “Prime Minister” 
le qu'incomke aussi le 


à elite 
n d'introduire où d'écunduire 


Llovd George | 


Î 


| 
| 


| 


| 
| 
Î 


e< visiteurs qui viennent en foule | 
voir l'homme d'Etat. 


BOTTINES POUR GARCONS 


Solides bottines en cuir de veau de 
qualité extra. A lacets. Grandeurs 1 à 


Bottines en cuir de veau couleur : 
acajou, de la meilleure qualité. Forme 
anglaise. Grandeurs 1 à 51. Régu- 
lière $6.00. Spécial, la paire 84.95 


fabriques, nous sommes en état d'of- 
frir ces bottines au prix spécial de la 


DAire use nee socio 86.95 


Moccassins pour dames et garçons. 


POUR FILLETTES 


Bottines en feutre rouge, à tige hau- 
te pour fillettes. Grandeurs 11 à 2. 
Rég. 53.75. Spécial, la paire 82.95 


PP LPLOLLLLLLPTTLITITILOTLLLLLLLLLLLLLTTLTTLLLLT TITLE LL TLLL LOTO LL TTLLL TILL L TTL LILI TT LCL LOL LCL LLC LOL L TOOL TITI TITI S TT Toro roro 


|| RE RAYON D'EPICERIES -TELEPHONE M 879 
fl . 
| Gros raisins de table, qua- [y mnfiture pure. Aux gro- Cet Rs brulé. La meilleure FRUITS ET LEGUMES 
| ie TE . ualité. ÎVre 7 Aisne = 
D lité extra. Spécial 65c scilles seulement. La chau- | “Peanuts de qualité extra Spécial, | Oranges. La dour. ....30, 49 et 45c 
HW Slivres pour dière de 4 li- la ivre... recoce Pommes, de table, Mcintosh. La 
ss ss ae on RE Ve Si 
ÿ | : : à L Tapioca. Spécial, la livre .... 9Bc meilleure sorte. 2 livres pour .. 26c 
Ban sèches. Spécial, la livre 27e À VTresS ............ Sucre jaune. Spécial, 10 lbs Pommes de table de belle qualité. 
|ll a boîte de 5 livres ...... 81.25 Pois conservés. Spécial, la a Pour... isesetese 81,25 à livres-poër =: 200 25c 
ajicgine ec ; . - D): PO rs osseuse ele des > ; + : 
us arme noyaux. Pa- Lait “SU Charles”. Spécial. ia boi FARINE La boîte de 40 livres (appr.) 82.85 
quets de onces. Pension de ontes sreuts Sac de 24 livres ........... E » »g unire nv 
Spécial. le p: : 19c Lai , I 6 ‘Gold Sac de 49 livres ........... 82.80 I CRIER por < uire , Spy 
NE de * le paquet sait condense Per Sac de 98 livres ........... et Baldwin. Très si 25 


her hr er Tous les Pre L : pet ial, la L Saindoux pur. La chau- |‘ ial, 4 livres pour .. 
À , de paquet :....:6.:..: te _........... ss. do 21; Citrons. La douz. .......... 45c. 
1H ’ssences de -ers coûts Mélasse “Domolco”. boite No : ignons Spé i 
} nces divers goûts. Mél [ Ico”. La boite No 3 dière de 3 li = Oignons jaunes. Spécial, 2 livres 
e : _ (Poids brut 254 livres). Spécial, la D vres ............% {| pour ....... 
Artificilles, la bou- 8c Date. RE LE ns DR a ie 
à | “ SERRES à aindoux ; 
teille ..../7......... D a. Lily White”. La chaudière de Beurre de crémerie. La livre 729 POUR LE “LAVAGE ET 
SH Diese res . bri . Spécial, la li- 
Shrodded near, Le paquet .. Te |, fromar en briques. Spécial. 1 LE LA CUISINE 


Fèves au lard “Heinz”. Spécial, la 


Fremo. L'excellent ali- 


ment pour le dejeuner. Spé 


PEAZO | 


Savon Royal Crown. La 
boîte de 


u : 5 barres. 
grosse boîte ................. cial, le pa- 1: 
Cornichons sûrs. La bouteille de quet C - égrert en | sgh La Spécial ss do tolé à 
2 Sacs: gi 2... ss SE meilleure qualité. our sauces, | 2 En à a” Spéci ! 
. Ps : - 25c Gruau. La grosse boîte ..... 32c jus et pour faire la soupe aux nn ri Se 
Lernichons sucrés ou en moutarde. Robin Hood, porridge Wheat. Spé- pois dans une minute. Le pe- | P  NiN none 
Spécial, le bouteille de 12 onces SOc | ciai, la boîte ................. 18c ft paquet .............. 14c Chlorure de chaux. La boîte 92e 
Fraiszs conservées, en sirop épais. Thé noir “Sunbeam”. Spécial, la li- | Le gros paquet .......... 23e | Savon Mack's No Rub. Spécial, 6 
Spécial, la boîte .............. MIS sde octaanlhaonamaenee 50c POur ........................ 25c 


om mm mm mm 
Le magasin est ouvert samedi jusqu'à 
11 heures du soir 


LA MAISON BLANCHE 


2 0 a ge mme. etre PERS é PU 4 ‘ a ; RTS NT Rat ent ae der à de bus ke 


à 35, Avenue FProvencher 


ST-BONIFACF, MAN. 
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